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commerce. 

Qu'un excédant continuel d'importations soit ou ne soit pas préju­
diciable aux intérêts d'un pays, c'est une question compliquée qui 
est beaucoup discutée. Les importations dans le Eoyaume-Uni 
ont, pendant plusieurs années, excédé les exportations, cependant, 
la richesse de ce pays va toujours en augmentant. D'un autre côté 
les Indes ont depuis plusieurs années un fort excédant d'exporta­
tions, et cependant, sa condition financière est prospère. 

247. La valeur du commerce total extérieur a été cependant au- Valeur du 
dessous des rapports de 1882 et 1883, mais la baisse dans les t o t a l d u 
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valeurs depuis ces années et le commerce interprovincial toujours 
grandissant doivent être pris en considération, parce qu'il n'y a 
aucun doute que sans ces causes, le commerce actuel aurait repré­
senté un résultat plus favorable. Malheureusement, nous n'avons 
aucun moj'en à présent de pouvoir s'assurer le montant du com­
merce interprovincial, mais il est certain qu'il est bien plus élevé 
que nous le croyons généralement et a, jusqu'à un certain point, 
pris la place qu'occupait autrefois le commerce étranger. Une des 
meilleures estimations de sa valeur, faite il y à quelques années 
passées, le plaçait à $80,000,000 par année. 

248. Sans parler donc du commerce interprovincial qui, malgré Nécessité 
sa grande importance ne saurait, servira une démonstration pratique desassu-
puisqu'il ne représente qu'une somme inconnue, il n'y a aucun doute change-
qu'il ne serait pas îuste d'opposer les statistiques des dernières années ments 
à celles, disons, de la dernière décade, sans tenir compte de la baisse g ^ ^ 
des valeurs. Il est clair que la valeur seule ne nous donnerait qu'une de même 
idée imparfaite du volume du commerce et pour pouvoir apprécier que dans 
l'étendue de l'augmentation ou de la diminution des affaires, il faut p r l x ' 
constater jusqu'à, quel point ces changements sont dûs au volume ou 
aux prix eux-mêmes des marchandises. Pour faire bien comprendre 
la chose nous publions ci-dessous pour la première fois un tableau 
montrant jusqu'à quel point les changements sont dûs—soit au 
volume ou aux prix, respectivement. Eu égard à l'époque avancée 
durant laquelle les rapports du commerce pour 1891 ont été publiés 
et vu le surcroit d'ouvrage dans ce bureau, il nous a été impossible 
de préparer les tableaux de comparaison pour 1890-91, nous n'avons 
pu préparer qu'un simple résumé des exportations ; voyez chapitre 
6, Agriculture ; eu égard aussi à la manière irrégulière dont les 
quantités des importations ont été données, il nous a été impossible 
de préparer un tableau des importations en temps pour la publica­
tion de cet ouvrage, mais nous espérons ne pas rencontrer les 
mêmes difficultés l'an prochain. 

249. Dans le tableau suivant qui représente les exportations com- Change-
parées de 1890 avec celles de 1889, la valeur réelle de ce commerce [ " ^ ^ t é 
pour l'année 18HU est indiquée, comme on le verra, à la Ire colonne, je lesfprix6 

et telle que nous la trouvons dans les rapports du commerce. On y d'exporta-
voit aussi ce que cette valeur aurait été si les prix de 1889 n'avaient ^^ 1889" 
pas changé. La 3ème colonne signale la différence entre les prix 
prévus et les prix réels de l'année précédente ; elle montre également 


